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Le 6 mars pour le droit des femmes à Landerneau :  

A l’occasion de la Journée Internationale des droits des 
femmes, samedi 6 mars, une cinquantaine de personnes se 
sont rassemblées place de la mairie, à Landerneau, afin de 
dénoncer les inégalités, notamment salariales, entre les 
hommes et les femmes. Une initiative de l’associa-
tion Femmes-solidaires, à laquelle l’union locale Cgt de Lan-
derneau s’était associée. 
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Initiative du syndicat Cgt FAPT N 29 pour la journée du droit des femmes :  

Mobilisation à la Plateforme de Préparation et de Distribution du Courrier de Brest, le 8 mars, pour la 
journée de lutte pour les droits des femmes. La CGT FAPT 29 Nord a distribué des tracts sur les 
droits des femmes et, a demandé à la Direction de l'établissement de mettre en place un référent 
égalité professionnelle femme homme au CHSCT, comme le prévoit l’accord social relatif à l’égalité 
professionnelle entre les femmes et les hommes à la Poste. La Poste s'est engagée dans l'ac-
cord, à accompagner les personnes victimes de violences, en leur accordant trois jours d’autorisation 
spéciale d’absence fractionnables pour qu’elles puissent réaliser les démarches administratives re-
quises, à proposer un hébergement aux postières en difficulté, à tout mettre en œuvre pour trouver 
des solutions de mobilité géographique, à renforcer l’écoute et le traitement des violences dans les 
relations de travail, à les accompagner dans leurs démarches en leur faisant bénéficier de sa protec-
tion et en prenant en charge les frais d’avocat et de procédure. 

 

 

 

MOBILISATION 

EHPAD A TAULE 

Elections des salariés des Très Petites Entreprises 22 mars – 4 avril 2021 
250 000 salariés sur la région Bretagne. Seuls à peine 7% avaient voté en 2016.  

Gagnons en 2020, dans la CGT : UN SYNDIQUE CGT = 1 VOIX TPE 
Car nous connaissons tous, au moins, dans notre entourage, un salarié d’une TPE ! 

A Brest   

Ce ne sont pas moins de 300 manifes-
tants qui étaient présents à midi devant 
la sous-préfecture. Des camarades moti-
vés et une délégation de sages-femmes 
mobilisées ce jour avec le syndicat Cgt 
du CHRU comme elles l’ont été à plu-
sieurs reprises ces dernières semaines. 



 

A Quimper :  

Une centaine de manifestants a répondu à l’appel de la Cgt à Quimper 
entre 12h et 14h pour la journée internationale des droits des femmes. 
Une belle délégation du syndicat FAPT 29 Sud était présente devant la 
médiathèque. 
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A Carhaix : 

Une trentaine de participants à l’appel de la Cgt, dans 
une ambiance festive et haute en couleur. 

 

Journée d’étude sur la question de l’autonomie : Le 23 février dernier, 
l’union départementale a proposé une journée d’étude sur la question de 
l’autonomie. En effet, le gouvernement propose la création d’une cinquième 

branche de la sécurité sociale pour 
la prendre en charge… Oui, mais 
avec un financement qui n’est ab-
solument pas assis sur les cotisa-
tions sociales ! Le Cgt s’y oppose 
et exige que ce risque soit intégré 
à la branche Maladie de notre sé-
curité sociale et donc, financée par 
nos cotisations et pour cela demande à en supprimer tous les allègements 
et toutes les exonérations. C’est ce que les quatre camarades qui avaient 
préparé cette journée ont présenté aux participants, tous satisfaits, par 
ailleurs, de se retrouver physiquement. 

Nouvelle mobilisation à l’Ehpad de Taulé : Pour la 
deuxième fois en trois mois, une vingtaine de personnes 
a débrayé le vendredi 26 février, à Taulé, devant 
l’Ehpad.« Le matin, on arrive avec la boule au ventre. Et 
quand on rentre, on sait qu’on peut nous demander de 
revenir travailler à tout moment », confie une soignante 
de l’Ehpad de Taulé. C’est une des nombreuses raisons 
pour lesquelles elles débrayaient vendredi après-midi, 
devant la maison de retraite de Taulé. À partir 13 h 30, 
une vingtaine de personnes - soignantes, infirmières et 
militants locaux - ont exprimé leur ras-le-bol, devant la résidence Bel Air. Épaulé par la CGT Morlaix et le comité de 
soutien de l’hôpital, une partie du personnel a débrayé.Depuis quelques mois, elles déplorent de gros problèmes de 
planning et d’organisation, un matériel vieillissant voire parfois hors d’usage ainsi qu’un manque d’effectifs.  


